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L’ART DU PLÉISTOCÈNE RÉCENT EN INDE

Giriraj KUMAR, Ragini ROY

Idée générale : en Inde, l’art iconique est précédé d’un art non-iconique, il suit donc le phéno-
mène global d’évolution de l’art rupestre. Les données actuelles indiquent que la transition de 
l’art non-iconique à iconique en Inde a eu lieu durant le Pléistocène récent. Nous en avons princi-
palement la preuve avec un art mobilier culturellement associé à une industrie du Paléolithique 
supérieur.

Les pétroglyphes mis au jour à Chattaneshwar et Raisen en Inde centrale présentent des motifs 
simples pour la première fois attestés en Inde. À Chattaneshwar, au Rajasthan, les petites cupules 
peu profondes sont organisées en forme d’ovale avec une croix à l’intérieur, tandis qu’à Raisen 
dans le Madhya Pradesh, le motif a été créé à l’aide d’un cercle gravé avec deux lignes rayonnantes 
et quelques cupules. Signalons également les dessins simples gravés sur des objets en coquille d’œuf 
d’autruche de Patne et Ravishankar nagar, Bhopal. Ceux de Patne sont datés de 25 000 ± 200 ans BP. 
Cependant, un dessin de parallélogramme gravé sur le cortex d’un nucléus à cannelures en calcédoine 
est une forme élaborée de dessin. Le débitage de lames tronque le motif, il est donc considéré 
comme du Paléolithique supérieur. Le nucléus fur découvert par V. H. Sonavane à Chandravati  
au Rajasthan.

V. Wakandar trouva deux petites perles finies en forme de disque dans une couche du Paléo-
lithique supérieur de Bhimbetka. Des perles finies et non finies en coquille d’œuf d’autruche 
ont été découvertes à Patne au Maharashtra, à Bhimbetka et à Khaperkheda dans la vallée de  
la Narmada, Madhya Pradesh. Le dernier site est un atelier de fabrication de perles en coquille 
d’œuf d’autruche qui a livré des perles finies et non finies et du débitage associé à une industrie 
du Paléolithique supérieur.

ASI5 Kumar-Roy
Article intégral, p. 919-928

Fragment de coquille d’œuf d’autruche avec 
un motif gravé simple provenant de Patne, 
Maharashtra, Paléolithique supérieur. 

http://blogs.univ-tlse2.fr/palethnologie/wp-content/files/2013/fr-FR/version-longue/articles/ASI5_Kumar-Roy.pdf
http://blogs.univ-tlse2.fr/palethnologie/wp-content/files/2013/fr-FR/version-longue/articles/ASI5_Kumar-Roy.pdf


SYMPOSIUM 4 - L’ART PLÉISTOCÈNE EN ASIE

   180    

Nous étudions les pétroglyphes anciens de l’Inde centrale dans le cadre du projet EIP depuis 
2001. Ce projet a établi l’ancienneté paléolithique inférieur manifeste des pétroglyphes anciens de 
la grotte d’Auditorium, de Bhimbetka et de Daraki-Chattan dans le bassin de la Chambal. Grâce à 
cette étude, nous avons également pu observer que les pétroglyphes de Chattaneshwar et Raisen 
représentent le début de l’évolution des motifs et la phase pré-iconique de l’art rupestre indien 
qui précède les plus anciennes formes iconiques de peintures rupestres. Ainsi, sur la base de 
preuves indirectes, nous les avons rattachés au Pléistocène récent. Bien sûr, cette proposition 
mérite d’être testée par de nouvelles recherches scientifiques.

Si l’on compare les objets d’art mobilier du Pléistocène récent aux pétroglyphes de la même 
période (sur la base de preuves indirectes), il devient évident que le développement du motif 
constituait une étape première pour les hominidés. Cette étape leur a ouvert par la suite un 
nouveau monde pour l’expression de leur créativité sous forme de dessins simples et complexes 
et de figures animalières et humaines. Le tableau de l’aube de l’art indien commence alors à émerger. 
Les efforts novateurs de développement de motifs à partir de cupules et de lignes gravées ont été 
suivis de dessins simples sur coquilles d’œufs d’autruche et d’une forme élaborée de motifs de 
parallélogrammes sur le cortex patiné d’un nodule de calcédoine. Les éléments graphiques élaborés, 
plus anciens dans la stratigraphie des peintures rupestres en Inde, représentent une étape 
très avancée du sens de la conception et de l’aptitude d’exécution. La création de figures simples 
d’animaux et d’humains fut la marque de fabrique de la créativité humaine durant l’étape suivante. 
Les danseurs dynamiques verts et les chasseurs de bovidés dans l’art rupestre de l’Inde centrale 
sont les premiers exemples de créativité humaine ancienne durant la période du Pléistocène 
récent. Une fois ce niveau atteint, les artistes n’ont connu aucune limite pour créer un nouveau 
monde basé sur leur perception de la réalité et sur leur imagination avec une grande variété de 
formes, de styles et de thèmes durant la période holocène.

Les peintures rupestres anciennes aux dessins et compositions élaborés de danseurs dynamiques 
superposés possèdent de nombreux éléments utilisés par les artistes modernes. Ce qui est le plus 
marquant c’est que ces œuvres apparaissent comme des créations spontanées, sortant tout droit 
du cœur sans charge intellectuelle ni impositions.

Par ailleurs, les Hommes préhistoriques du Pléistocène récent ont également développé un intérêt 
pour l’ornementation personnelle, utilisant des parures faites de perles et faisant preuve d’aptitudes 
et d’efficacité à produire de petites perles lisses en coquille d’œuf d’autruche. Les manifestations 
artistiques du Pléistocène récent présentées ici sont associées à une industrie du Paléolithique 
supérieur qui se situerait dans une fourchette de temps allant de 40 000 à 10 000 ans BP.

-



Revue bilingue de Préhistoire Bilingual review of prehistory 


